
L’AUTISME, pourquoi le diagnostiquer ?    
Le diagnostic du TSA est conseillé dès lors que les répercussions du trouble sur la vie 
quotidienne, scolaire ou professionnelle sont handicapantes. Sa validation permet un 
accompagnement de l’enfant/ adulte et une amélioration nette de la vie de la personne 
autiste. Il permet aussi de mieux se comprendre et d’anticiper des situations difficiles. 

Informations essentielles 

Des répercutions dans la vie 
quotidienne   

L’enfant peut rencontrer de réelles difficultés dans le milieu 

scolaire (difficultés d’apprentissage et de sociabilisation). L’adulte 

peut être sujet au burn-out ou à l’isolement social.  

Le rôle du diagnostic   

                                                                   
Des aménagements scolaires 
ou professionnels

Le diagnostic validé va permettre la mise en place d’aménagements 

scolaires et permettre à l’enfant de poursuivre une scolarité tout à 

fait normale. Si une DI est constatée, l’enfant pourra alors intégrer 

un parcours spécialisé. De même l’adulte peut prétendre à un 

aménagement de son poste. 

PAP,  PPS, PAI, PPRE, GEVA-sco, ESS, PPC, AESH => demandez notre 

fiche. 

Vous pensez être TSA mais 
sans difficultés quotidiennes ? 

Dans ce cas, se faire diagnostiquer peut relever d’une démarche de 

curiosité personnelle, pour apprendre à mieux se connaitre. 

Les niveaux de sévérité Selon le niveau d’impact du TSA (1,2 ou 3), le sujet pourra 

bénéficier d’accompagnements et de prises en charges +/- 

importantes. 
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